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L’Éternel mon étendard 

Exode 17.8-16 

 

 

Il arrive des fois qu’on passe par des situations difficiles, et on demande à Dieu pourquoi moi?, 

et on se plein envers Lui. Mais Dieu dans sa grâce Il nous vient en aide et Il nous sort de cette 

situation. Par contre il arrive aussi qu’un peu de temps après, un autre évènement arrive qu’on 

ne s’attende pas du tout. On n’a même pas le temps de réagir. 

 

On demande à Dieu, pourquoi encore? Pourquoi Tu permets ça dans ma vie? 

 

En fait c’est ce qui arrive au peuple d’Israël, c’est ce qu’on a vu jusqu’à aujourd’hui dans notre 

étude du livre de l’Exode. 

 

Si on fait un court résumé : 

 

Les Israélites viennent de voir de leurs propres yeux des prodiges extraordinaires en Égypte. 

Le départ, la crainte, l'amertume (Mara), les murmures, la faim, Le doute encore la semaine 

passée on a vu qu'ils sont contrariés par les circonstances, et ils se demandent où est Dieu !  

 

En réalité nous ne sont pas immunisés contre la tentation qui consiste à mettre en doute, non 

pas l'existence de Dieu, mais sa présence, sa fidélité, sa puissance ou sa bonté.  

 

Voyons ce que Dieu veut apprendre encore a Son peuple, et aussi ce qu’Il veut nous apprendre. 

 

Lisons donc, dans Exode 17.8-16 

Le combat d’Amalec (Amalécites) contre Israël. 

 

Dieu veut faire comprendre à Son peuple, que dans leurs combats : 

 

 Il combat avec eux 

 Il combat pour eux 

 Il veut qu’ils se souviennent que c’est Lui qui leur donne la victoire   

 

 

Avant de voir de plus près ces trois aspects, regardons avant qui sont ces Amalécites et les 

circonstances de cette attaque contre le peuple d’Israël. 

 

Amalek que selon le passage on comprend bien qu’il s’agit d’un peuple ou tribu « les 

Amalécites », étaient des descendants d’Ésaü du pays d’Édom (Gn 36.12, 16). 

C’était une tribu pillarde, ayant son centre d’habitation dans le désert au sud de la Palestine 

(Nombres 13.30 ; 1 Samuel 15.7 ; 27.8), d’où elle faisait des incursions vers le nord dans 

l’intérieur du pays de Canaan (Juges 6.3), comme nous le voyons dans notre passage. 
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C’était un peuple de nomade, particulièrement hostile à Israël, et nous pouvons lire ça dans 

Deutéronome 25.17, 18, en fait dans ces versets on voit clairement les circonstances de cette 

attaque. 

 

« Souviens-toi de ce que te fit Amalec pendant la route, lors de votre sortie d’Égypte, comment il 

te rencontra pendant la route et coupa ton arrière-garde, tous ceux qui se traînaient les derniers, 

pendant que tu étais las et fatigué, et cela parce qu’il ne craignait pas Dieu » 

 

C’est le premier combat que les Israelites vont livrer dans le désert.  

 

Ce combat servira d’exemple pour les autres, et Dieu veut faire bien comprendre à Son peuple, 

que dans leurs combats : 

 

 Il combat avec eux 

 

Rappelez-vous la question au verset 6 :  

« L’Éternel est-il au milieu de nous, (oui) ou non » ? 

Ce combat est une nouvelle expérience de foi tant pour Moïse que pour le peuple, mais 

a différence en rapport aux évènements antérieurs, c’est Moïse qui prend l’initiative 

cette fois, et non Dieu. 

 

Rappelez-vous aussi ce que Dieu dit à Moïse dans les chapitres 3 et 4  

Quand Moïse dit : Qui suis-je, pour aller avec Ton peuple, et Dieu lui répond à la fin : Je 

suis avec toi  tu tiendras pour le peuple la place de Dieu. Prends dans ta main ce bâton 

avec lequel tu opéreras des signes » 

 

C’est exactement ce que Moise fait : « Alors Moïse dit à Josué : Choisis-nous des 

hommes, sors et combats Amalec ; demain je me tiendrai sur le sommet de la colline, le 

bâton de Dieu à la main. Josué fit ce que Moïse lui avait dit, pour combattre Amalec.  

Moïse, Aaron et Hour montèrent au sommet de la colline » (v9, 10) 

 

Dieu est avec eux, mais dans cette situation le peuple aussi est avec Dieu dans ce 

combat. Il combat avec eux. 

Moise, Aaron, Hour, Josué et tout le peuple sont impliqué. 

 

Mais Dieu non seulement veut que le peuple comprenne qu’Il est au combat avec eux, 

mais aussi qu’il combat pour eux. 
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 Il combat pour eux 

Regardons dans les versets 11 et 12 comment ce combat s’est déroulé : « Lorsque Moïse 

élevait la main, Israël était le plus fort ; et lorsqu’il reposait la main, Amalec était le plus 

fort. Les mains de Moïse étant alourdies, ils prirent une pierre qu’ils placèrent sous lui, et 

il s’assit dessus. Aaron et Hour soutenaient ses mains, l’un d’un côté, l’autre de l’autre ; 

et ses mains restèrent fermes jusqu’au coucher du soleil » 

 

Aaron, Hour, et le peuple avec Josué se sont rendu compte de la main de Moise élevée 

(avec le bâton) rendait Israël le plus fort. 

 

Plusieurs utilisent ces versets pour illustrer la prière, mais on pourrait aussi l’utiliser 

pour illustrer notre vie de lecture, ou notre vie en église. 

 

Une chose est vrai, c’est que tout le peuple savait que quand Moise avait les mains vers 

le ciel, Dieu était avec eux et Ils étaient les plus fort.  

De cette façon Il combattait pour eux. 

  

 Donc Dieu combat avec eux pour eux, et un dernier aspect : 

 

 Il veut qu’ils se souviennent que c’est Lui qui leur donne la victoire   

 

Regardons les verstes 13 et 14 : « Et Josué soumit Amalec et son peuple en les frappant 

du tranchant de l’épée. L’Éternel dit à Moïse : Écris ces choses comme souvenir dans le 

livre, et déclare à Josué que j’effacerai le souvenir d’Amalec de dessous les cieux »  

  

 Ce combat est très important et particulier dans la marche du peuple d’Israël avec Dieu. 

 La notion d’unité du peuple surgi. 

Unité dans ce combat, Moise a la tête rappelant la présence de Dieu parmi le peuple, 

Aaron et Hour en le soutenant, et Josué comme chef de guerre mentionné pour la 

première fois, lui qui fera entrer le peuple dans la terre promise. 

  

Ce combat leur servira comme souvenir que « c’est Dieu qui donne la victoire » et qui 

donnera la victoire dans tous les combats en mettant leur confiance en Lui et en 

agissant selon Sa volonté.  

C’est pour cette raison que Dieu dit à Moise « écrit ces choses » 

  

 

Le passage termine (v 15-16) avec ces paroles de Moise qui résument clairement l’intention de 

Dieu : « Moïse bâtit un autel et l’appela du nom de : l’Éternel mon étendard. Il dit : Parce qu’une 

main (s’est élevée) contre le trône de l’Éternel, il y aura guerre de l’Éternel contre Amalec, de 

génération en génération » 
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« L’Éternel mon étendard » 

 

Étendard ou Bannière est une enseigne de guerre, représentant par un symbole la cause 

pour laquelle on combat. Dans l’Ancien Testament, c’est un emblème apposé au bout d’une 

perche comme chez les Égyptiens et les Assyriens. 

 

Dans ce passage Moise fait référence au bâton qui a été élevé comme un étendard pour 

manifester aux Israélites que l'Éternel était bien là, avec eux, au milieu d'eux, et pour eux.  

Le livre et l’autel serviront à encourager les générations futures dans leur conviction que Dieu 

sera avec aux dans leurs combats et qu’il aura guerre et même effacera la mémoire de tous les 

peuples ennemis qui s’opposent au plan de Dieu. 

 

Voilà ce que Dieu veut faire comprendre à Son peuple dans le désert. 

 

L’Éternel mon étendard, équivaut à dire ce que le prophète Michée mentionne : 

« Tandis que tous les peuples marchent, Chacun au nom de son dieu, Nous marchons, nous, Au 

nom de l’Éternel, notre Dieu, A toujours et à perpétuité » (4.5). 

 

C’est le même message aujourd’hui pour L’Église, Son peuple. 

Quel combat nous vivons présentement? Familiale, personnel, maladie, caractère… 

 

Jésus nous dit « … Vous aurez des tribulations dans le monde ; mais prenez courage, moi, j’ai 

vaincu le monde » (Jn 16.33) 

 

Comment le vaincre?  

 

 Par la foi, sachant que Dieu est avec nous. Son Esprit est « en nous » 

 Romains 8.11 dit que L'Esprit de celui qui a ressuscité Jésus d'entre les morts habite en 

nous 

 Gardons les yeux fixés sur Jésus, par la foi (Hé 12.2) 

« … parce que tout ce qui est né de Dieu triomphe du monde, et voici la victoire 

qui triomphe du monde : notre foi » (1 Jn 5,4) 

 Dieu est avec nous, pour nous, parmi nous et « en nous » dans nos combats : 

 

Lisons ce dernier passage : 

 

« Nous savons, du reste, que toutes choses coopèrent au bien de ceux qui aiment Dieu, de ceux 

qui sont appelés selon son dessein.  

Car ceux qu’il a connus d’avance, il les a aussi prédestinés à être semblables à l’image de son Fils, 

afin qu’il soit le premier-né d’un grand nombre de frères.  

Et ceux qu’il a prédestinés, il les a aussi appelés ; et ceux qu’il a appelés, il les a aussi justifiés, et 

ceux qu’il a justifiés, il les a aussi glorifiés.  

Que dirons-nous donc à ce sujet ? Si Dieu est pour nous, qui sera contre nous ? » (Ro 8.28-31) 


